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"On sait que, dans l'impossibilité que les pays de « Seif^Ovetnment >
d'arriver à une combinaison conci- » ce qui comprend les Dominions et
Iliant les divergences de la thèse
britannique et ceiles de la thèse
française à propos de la Havie-Si-
lésie, le Conseil suprême a décidé
de renvoyer le problème à la So-
ciété des nations qui statuera sou-
verainement. îMlemands et Polo-
nais en ont été avisés et ont été
invités à $"e soumettre par avance
à la décision quelle qu'elle soit du
consei\ amphictyonique. Et comme
on estime que cette irritante ques-
tiori de la Silésie n'a que trop duré
déjà pour la tranquillité actuelle et
fte repos futur de l'Europe, le
Conseil suprême, en passant la
main à la Société des nations, a

émis le vœu que celle-ci presse ses
niс libérations afin de rendre sa dé*
cisio'i dans le laps de temps le plus
conrt.

Naturellement, la Société des na-
tions fera toute diligence pour dé-
ferer aux désirs duConseil suprême,
mais son organisme plutôt compli-
que ne lui permet guère d'expé-
dier avec une célérité n'ayant rien
a envier à Yimperatoria Brevitas
classique en affaires qui sont sou-
mues à l'examen de son Consed
exécutif. Des semaines, sinon, des
mois, passeront avant que la sen-

tence puisse être rendue, d'autant
plus que des questions préjudiciel-
les se poseront, qui devront être
débattues et résolues préalablement,
avant que la discussion du pro*
blême principal puisse être abordée.

les colonies « pourront être repré-
Sêntés à l'assemblée. » Une eon-
sultation signée de MAL LloVd
George, Wilson et Glemeùéeaù étft*
biit que les colonies anglaises pour-
ront avoir des délégués au Conseil
exécutif. Conséquence : i'Afriqùé dH
Sud, l'Australie*, le Canada, les

Indes, la KouVelie-Zélande, auront
dès représentants qui siégeront au

Conseil exécutif à côté de ceux de
la Grande-Bretagne. Le Conseil
alors comprendra non plus neuf
membres mais quatorze, sur les-

quels six voix pourraient déjà être
considérées comme acquises à l'An-
glet?rre. On conçoit donc tout l'in-
térêt qui s'attache au vota majori-
taire ou au vote unanime.
Autre chose encore. Les Etats-

Unis ont refusé de reconnaître le

Covenant Une erreur a été de croire
que le wilsonisme était d'essence
américaine, tandis qu'il n'apportait
que de vieilles idées ayant denuis
longtemps fait et refait îêur tour
d'Eurooe. M. Harvey a déclaré au

Conseil suprême que, la question
silésiènne étant renvoyée à Genève,
les Etats-Unis s'en désintéressaient
oarce qu'ils ne connaissaient pas la

Société des nations. Un des mem-

bres des principales puissances
manquera donc. Le remplaêerii-
t-on ? Et si oui, par qui le rem-

placera-Uon ?
Bien d'autres questions encore

dô la plus haute importance se po-

Ll MORT DU SOI PIEUSE
•

DE SERBIE
De partout tiobs $âfvièhîienl les

êéhds des fegrets et des sympa-
fchies que la nouvelle de la mort du

roi de Serbie a éveillés aussi bien
chez les alliés du vaillant peuple
yougoslave que chez les neutres et

les étrangers: C'est Une tiobte fin
giifô fjut disparaît, en effet, avec
Pierre Ëarageorvitch et un grand
caractère. Depuis un certain temps
déjà Sdri état de ëanté Lavait
Obligé â abandonner la régence à

son fils Alexandre et à se retirer de
la scène politique où il donna, à

travers d'inoubliables et glorieuses
épreuves la mesure de sa bravoure,
de sa loyauté et de sa grandeur
d'âme. Le roi Pierre dont le souve-

La Roumanie
et la question d'Orient

Ainsi, par exemple, le Pacte dej sent, lesquelles échappent à la
la. Société stipule que les résolutions? compétence de la Société des na-

lu Conseil exécutif sont prises à [lions. En p rentier lieu, celles qui
Гunanimité des voix. Seules «lest ont trait à l'exécution de ses déci-

questions concernant la procédure* sions. Ce n'est pas tout, en effet, .

il importe que ies]
arrêtées par l'aréopage

ne demeurent pàs lettre morte.

Quelles seront les sanctions, quelle
forme revêtiront-elles? On peut
dire que c'est l'inconnu.

A. de La Jonquière.
— 1—тшминипигг M

U ISSIE AFfllit
Helsingfors, 18. T.H.R. —Les journaux

du со

commis-

pour corn-

Kalmine en

sont Smi-

Les mem-

sont Loba-

à suivre par 1 Assemblée des délé- que de statuer ; i

gués ou le Conseil exécutif, y сот- f résolutions arrêté
pris la constitution des commissions
étrangères d'enquête sur des cas

p&rticuliers seront décidées par l'As-
.'semblée ou le Conseil à la majo-
irité des voix.» D 'après les rensei-
•gnements des journaux, il aurait
été admis a/a Conseil suprême que
dans l'affaire silésienne, on s'en
remettrait à la majorité. Mais ce ne

saurait £tre qu'une indication, car
le Pac'te de la Société ne peut être?
mod' fié par des décisions exté-i Soviets publient la liste des membres

fle ures j be commission centrale auprès

Sans doute le Covenantest revi-|mité exécutlf Panrasse ;
Celte

"sable mais toute demande de revi- s *on est un iquement instituée

sion doit être introduite devant la. battre la famine en Russie M.

Société et c'est elle seule qui est est'le président; ses adjoints

qualifiée pour juger de la suite à y. dowitch, RylofTet Kameneff.

donner, lel a été le cas pour lalbres du bureau du président
Suisse, qui a adhéré à la Société! tcheff, Théodorovitchet Sereda.Les mem-

de?s nations, mais en faisant ses ré-j ^res commission sont : le сош-

serves à propos de sa neutralité, missaire (je6 communications Enchanoff,ie
dont elle entendait conserver le be- s . „ .

. , „

néfice. La Société des nations a I сотшИ8а.ге de 1 assistance sociale Pau-

accepté. La Confédération helvéti-l flère ' etl« commissaire de la santé pu-

que est devenue membre de la Li- :b;ic*ue Semachke, le commissaire étran-

gue dans les conditions qu'elle ! 8er Krassmé, le commissaire des affaires

avait stipulées,' membre honoraire, i intérieures, le commissaire de l'inspec-

peut-on dire, puisqu'elle se trouve i tien sociale Barabnsky, le président des

dériagéedes obligations qu'imposent! Unions professionnelles Ghiapinkoff, le

à tous sociétaii es les aiticles 10 j commissaire du travail Zàwadowsky, ie

et \6 du Pacte.
^

f commissaire du ravitaillement Swiaewsky
On peut prévoir que le Conseil ,t le oommlssalre aes nattontiiUs Кага-

exécutif, a moins que ce ne soit 1 As- j
semblée, devra trancher par un! mu "

vote motivé et circonstancié la' Mouvement iiisurreelioiiiiel

question de ta majorité ou' de l'una- ; eu Ukraine

Llimité. I 18. T.H.R. — Les journaux so-

Il ne s'agit pas simplement d'une! viéLlques d'Odessa rapportent que ie 2

formule de procédure; le fond | aolu dans le cercle de Trotzky, le tribunal

même du débat se trouve mis en i. révolutionnaire de la Division N a сот-

cause d'une façon qui, pour être i rnenceie procès des quarante bandits de la

incidente, n'en est pas moins j ville de Baita, inculpés d'avoir pris part
réelle. Le Conseil exécutif se corn-.. à une révolte armée contre les Soviets à

pose dés représentants des cinq ? Balta. Cette révolte fut au vie de meurtres,
principales puissances alliées et as-| devols et ies

sociées _ Etats-Unis d Amérique. |^arcusés ац d .assassmats du com .

Empire britannique, trance, Italie, |
japon — ainsi que de ceux de mandan du détachement de .armée

quatre autres Etats membres de la ( rouGe eUe sa femme ainsi que du mas-

Société. La désignation de Ces Etats 1 «acre de nombreux soldats rouges qui
.... рл . |Ал ,ini, j

,
i/ : sont touibos entre les mains des insurges,

est faite par I Assemblée des d'h-, „ es( a remarqaer plu8iears dB
s
eœ

gués suivant Jes principes qu cilej bandits se sont présentés de leur plein

jugera convenables. Chaque mem-|gré devant le tribunal invoquant le décret

bre pourra avoir trois représen-j de l'amnistie. Selon ie radio des Soviets

tants mais n'aura qu'une voix, | les inculpés auraient été condamnés à

Or l'Article 7 du Pacte spécifie j être fusillés.

Le Roi Pierre de Serbie

nir vivra éternellement dans la
mémoire des Serbes laissera dans
l'Histoire son nom attaché à des
événements épiques appelés à en*

aeigrter aux gértéfaiions futures les
plus nobles vertus de l'homme et

du monarque.
*
* i

On sait qo'il avait épbtisé à Uetticné;
eh iéâé, ïorka Pétrovitch-tàiégoch, prin-
cesse de Monténégro, de laquelle il eut

trois enfants.
Lorsque les Obrénovitch rentrèrent en

Serbie, après le détrônement de son père,
en 1858, Pierre fut conduit à Genève,
où il séjourna jusqu'en 1861; date il la-

quêlle il âllà terminer ses études à Paris
et suivre ensuite le cou s de l'école mi-
litaire Saint Gyr, puis ceux de l'écele
d'application de Metz (1862-1867).

11 s'engagea dans l'armée française en

1870 et se battit contre les Allemands,
dans la Légion étrangère. Il se distingua
ainsi à Orléans et fut décoré de la Légion
d honneur après la bataille de Viller-
sexel.
Il s'était posé dès 1885 en prétendant

au trône de Serbie. Le 15 juin 1903, qua-
tre jours après le meurtre d'Alexandre
Obrénovitch, i! fnt élu à ^unanimité par
la Skoupchtchina sous le nom de
Pierre 1er.
Rentré dans son pays, il remit en vi-

gueur la Constitution libérale du 3 janvier
1889 et réussit à renouer les relations di-

ploinatiques avec les Etats européens,
qui ies avaient interrompues à la suite de

l'assassinat du roi Alexandre.
Le jour des funérailles, qui n'est pas

encore fixé, une messe de Requiem sera

céiébrée ici.
Dès la nouvelle du décès de nombreu-

ses peisonnalités du mondedîplo atiqee
ont présenté leurs eondo éances à M.

Ghapponitch,Haut-Gommissaiie de Serbie
en notre ville. Citons : le baron Uchida,
Haut-Commissaire du Japon, M. Votsis,
Haut-Commissaire de Grèce, l'amiral Du-

mesnil, le chargé d'affaires de Pologne,
le chagé d'affaires de Sucde, etc.

Le prince-régent Alexandre
Le prince-régent qui se troave à Paris

où il a subi l'opération de l'appendicite
ne pourra pas avant quelques jours ren-

trer à Belgrade.
Le deuil de PEglise grecque

A la séance de jeudi du Saint-Synode,
le locnm-tenens donna connaissance de
la nouvelle de la mort du roi Pierre, en

la personne de qui, dit-il, l'Eglise perd
un fils pieux et. dévoué qui lui témoigna
toujours des sentiments d'amour et de
vénération.
La séance fut levée pendant 10 minutes

en signe de deuil. Il a été ensuite décidé
de transmettre un télégramme de condo-
léances au gouvernement de Belgrade. Le
grand vicaire du patriarcat accompagné
de M. Constantmidi s'est rendu au Haut-
Commissariat de Serbie pour présenter à

M. Chapponich les condoléances du
locum-tenens. A l'avènement du nouveau

roi le locum-tenens se rendra personnel-
lement pour présenter au, haut-commis-

Notre bureau de Paris a demandé à M. Algazy, l'un

des plus distingués publicistes roumains, qui accompagna

M. Take Jonesco da»Ls sa récente tournée européenne

d'exposer aux lecteurs duBosphore le point de vue rou-

main dans la question d'Orient.

LTiticIë qu'il nous envoie résume,avec une r^.n,*r4ttable

netteté les idées gouvernementales roumaines.

La lutte qui se poursuit actuelle
nient en Asie Mineure entre Turcs
et Grecs appartient к cette catégo-
rie de guerres où sont engagés fîc?n

seulement les intérêts des combat-
tants, mais encore ceux de tous

leurs voisins. La Ronmanie est

parmi eux. Puissance balkanique

tes roumaine et grecque, le peu-
pie roumain n'a pas non plus de

préférence à formuler pouf telle
ou telle solution du conflit. Les

deux ^combattants se partagent
d'une façoU й peu près égale les

sympathies assez tièdes, des mas-

^ses, dans lesquelles se perpétuent,
autant que centrale, rien de ce qui'concernant i'un et l'autre, des

est balkanique ne saurait lui res- souvenirs historique? bous etmau-

ter étranger. ^vais, d'un passé relativement ré-

Déjà au mois de juin de l'année Jeent. Telle est la vérité. Les Turcs

dernière, un journal de Bucarest, leur rappellent le temps d'avam

gouvernemental à ce moment là, 1877 où les principautés roumaines

écrivait: Pétaient vassales des sultans, qui

« U grand souci de la Roumanie rtrJ ven
.

d? ient le«« df.x ' rônPs .

aus

le maintien de fôrdre dans les BaikaMjencb|res ' <* répétait plusieur

même si, dans une circonstance quel-

conque, qui mettrait en danger la paix,
les intérêts roumains n'étaient pas direc-

tement et immédiatement menacés. La

situation est telle que la commission in-

ternationale des Détroits, dans laquelle
ta Roumanie est représentée et dont les I

attributions vont fatalement jusqu'à sur-

veiller le nouveau statat des Balkans, a

derrière elle la puissance militaire do la

Roumanie. » Renasterea Romana du 3

Juin 1920).
Ces lignes contiennent en résumé

Grèce, et, plus tard, à la Bulgarie
- alors que les grandes puissan-

ces, y compris les Etats-Unis et le

Japon — se réservent deux voix.

Four cette raison, de même qu'elle
n'accepterait une prédominance
turque ou grecque à Constantino-
pie, la Roumanie serait hostile à

toute velléité dé suprématie de

telle ou telle grande puissance —

britannique par exemple — aux

Détroits, exercée soit directement
soit, surtout, sous le paravent d'une

petite puissance, comme ce fut le

cas de l'Allemagne maîtresse à

Constantinople et aux Dardanelles
sous le couvert de la Turquie « in-

dépendante et souveraine »g
Il y a quelque temps, une note

officielle parue à BucO resL en ré-

ponse à une assertion publiée par

un journal italien, déclarait que la

Roumanie et la Yougoslavie sont

d'accord pour le maintien du traité

de Neuilly.fixant les frontières de

la Bulgarie et n'admettant aucune

entente entre la Bulgarie et le gou-
- - • -» * i —Â.

vernement d'Angora dans 1э

de changer quoi que ce soit à

tat de choses actuel. »

but
w

«

;
uv ^.v,o, v.. . j ; i La note ajoutait que la Roumanie
(ois par an cette opération f; uc- » êra toujours prête à contribuer

iueuse ; mais les plus olfraiitst effectivement, c'est-à-dire avec de»

étaient toujours les richêS .таг

chauds grecs du Pbanar, qui, devê
nus pour quelques mois ou quel-
ques années princes moldaves ou

valaques, n'avaient d'autre souci

que de rentrer au plus tôt, — il

les i ï Aies ! "| troupes, à une garde internationale-
su\rConstantinople et les Détroits.

line des principales causes pour

lesquelles la Roumanie nu peut
admettre quant à eilé, le rétablisse-,
ment de la souveraineté turquU à

fallait se hâter— en possession des iСоп^алйпор^е^^и'ГрргЖекюЧ
.on s qu i •> avaie.u debout ses pour •

gUe ceIIe- ci n'équivale un jour oui

acheter leur trône. j ,!autre du moî s en fait s^n0Q en

droit, à l'installation de la Russie
future au Bosphore. Il est inoppor-

,
tun de discuter aujourd'hui si cette
| appréhension des Roumains est

D'autre part, les Roumains ai-

ment dans le peuple turc son ca-

ractère noble, loyal et fidèle, et,
chez les Grecs, l'intelligence vive

l'énoncé de toute la politique de la >t artiste, et même sa ruse si agré- : ustifiée ou non; mais elle existe

rl 3 JwMn l 'Snrnnû iinrL и hloinpnf élnrrilPntf Pour P.P.S rai-' «rit../. ,<r. Aaa mnlaiiro Hf»

Roumanie ..dans l'Europe sud-Jablement éloquente. Pour ces rai-

orientale. Elles restent vraies indé- sons, l'un et l'autre des ennemis en

pendammeui des partis qui sont ; présence ont des partisans et des

aujourd'hui ou seront demain au !| amis dans ie peuple roumain,

pouvoir. En effet, tandis que les | D'ailleurs, pas plus que les liens

diVerses formations politiques de la maison royale, les sentiments

populaires ne sauraient avoir au-

сипе influence, dans cette ques-
lion, sur la politique officielle de la

Roumanie. Que, demain, une Tur-
quie victorieuse revendique la sou.

veraineté intacte de Constantino-

pie et des Dardanelles comme

avant la guerre ; qu'une Grèce vie

torieuse demande à être le manda-

taire de l'Europe à Constantinople,
pour assurer l'internationalisation
des Détroits, la Roumanie, nous

croyons pouvoir l'affirmer, fera

tout ce qui sera en son pouvoir
pour empêcher la réalisation de

l'une ou de l'autre de ces éventua-

lités.
Qqant à une possible et même,

semble-t-u', probable, prétention

turque â la 90iiver^.neté complète
sur Constantinople et sur

troits, comme avant lagùerfê, la." nationalistes turcs d;Angora.
Roumanie serait aux côtés des Al-1 p mnvl 'd d'ajouter, avant
ил„ „I J- I" pour S y oppo-( -'iZ. _ i±.t

liés et de la Grèce
ser et, s'il le fallait^ elle enverrait

dans

roumaines Ont eii depuis 1914 des

points de vue très différents sur la

politique que devrait suivre la Rou-

manie du côté de l'Ouest et de l'Est,
tous ont été et sont d'accord, sur

la éotiduite à tenir vers le Sud. En

vérité la Roumanié d'à pas le

choix entre plusieurs voies ditTé-

rentes dans cette direction. Pour

elle, le Danube est une artère vitale:
celle-ci dépend complètement des
Détroits, de sorte que, en réalité,
la Roumanie respire par les Dar-

danelles, prôloilgeriient idéal et vé-
ri able aboutissement des bouches
du Danube. Or, les Détroits sont

eux-mêmes directement condition-
nés par la situation dans les Bal-
kaRS, et de là vient pour la Rotl-
manie le droit et le devoir de veiller
à ce que rien ne puisse arriver dans
la péninsule de nature à mettre en

danger l'absolue liberté de la navi-

gation dans le Bosphore et dans la
mer de Marmara ,

3Cl CL, О XI 14/ 1UII1UV, 4V.*W -

C'est là le principal critérium ) sans hésiter ses régiments
d'après lequel la politique roumaine j ce seul cas— pour empêcher toute
suit et apprécie les événementsac--atteinte portée à la liberté de la

tuels d'Orient, et aucune autre con- ^navigation et à l'internationalité du

sidération, si forte soit-elie,ne sau-
~

rait se substituer à celle-là pour
déterminer la politique de la Rou-
mania dans cette question Cette

politique est et sera résolument
hostile à toute revendication, for-

mule, velléité, d'où qu'elles vien-
nent, susceptibles d'empêcher ou

d'altérer l'entière internationalité
des Détroits.
C'est à* ce point de vue que le

conflit gréco-turc intéresse au plus
haut degré la Roumanie.
Strictement neutre, malgré les

liens étroits qui unissent depuis
peu de temps les familles régnan-
BL D

saire en même temps que ses regrets pour
la mort du roi Pierre, ses félicitations

jjponr l'avènement du roi Alexandre.

En Grèce

| Athènes, 18 août. — La mort du roi

Pierre qui était très populaire ici a pro-

Évoqué une profonde tristesse. M. Baltaz-
' zi, ministre des affaires étrangères, s'est
'

rendu à la légation serbe et a présenté
à M. Balouktchich les condoléances du

gouvernement.
La Grèce se fera représenter aux funé-

railles.
i

"

et
un des moteurs de la
roumaine dans la ques-

constitue
politique
tion.
Il est nécessaire d'ajouter que la

réaction de la Ronmanie contre tout

amoindrissement de la liberté in-
ternationale des Détroits serait non

seulement un acte de raison et de

libre arbitre, mais encore et sur-

tout le réflexe instinctif d'un orga-
nisme vivant dont on essaierait de

comprimer le développement nor-
mal sur une de ses parties? il ae
développerait sur uns autre partie.
En l'espèce, les relations que la

Roumanie ne pourrait entretenir
sans entrave avec l'Occident—lisez:
avec les alliés — par les Détroits,
elle se verrait forcée de les établir
par le Haut-Danube : — lisez : par
l'Allemagne. La perte serait égale-
ment grande pour elle et pour eux.
Mais aujourd'hui tout porte à éroire

que la liberté des Détroits et l'éga-
lité de droit de tous les Etats à la

navigation, sont assurées, quelles
que puissent être les prétentions

de
Л* WU 7 A4/»* ,

V»

conclure, que 1 fJ.Ée a été tfùggérée,
il y a quelques annéês, de jeter un
pont sur le Danube entre la Re»U-

manie et la Yougoslavie. Si un jour
— qui peut être proche — cette

idée était reprise, ia Roumanie se-

' rait liée directement avec l'Adriati-
: que ; mais comme ce serait encore

là travers le territoire d'un autre

Bosphore et des Dardanelles.
Cela ne sera d'ailleurs pas une

preuve d'hosiilité envers les com-

battants, mais simplement une ac-i ,

tion de légitime défense d'un inté- j
s » aru J et allie certes, mais

rêt vital pour la Roumanie. £n quand même étranger -et avec la

effet, sans la liberté complète de i question du Banat pendante entre

la navigation dans les Détroits, ce
' «ld?,x

~ '?pnncipal intérêt de

pays étouffe comme un homme ! Etat roumain resterait attaché aux

sans air. Maintenant surtout, à la | Détroits тете
si le pont était cons-

suite du considérable accroisse- ;
L ' mi *

^

ment de son territoire et de sa po- Enfin, pour terminer, les liens

pulation, ses relations avec le reste;qui unissent les deux maisons ré-

du monde deviennent plus nom- gnantes de Roumanie et de Grèce

[breuses et plus indispensables que siéent entre elle une inévitable et

jamais, ses énormes besoins d'im-1 naturelle solidarité de sentiments

portations et d'exportations ne peu-;
et d'intérêt qui, une fois revenue

vent se faire d'une façon vraiment D Ра *х balkanique et internationa-

pratique et commode que par mer.
hsés les Détroits, ne saurait ne pas

C'est pourquoi toute l'opinion rou- avoir une grande répercussion sur

maine y compris ies dirigeants, les les relations de toute sorte entre les
- i .Innv nannbe Hp Ips rflnnrno.herdp

cercles politiques et la presse, ont
été péniblement impressionné,s par
la décision du Conseil suprê me,

inscrite au traité de paix avec la

Turquie, de ne donner qu'une voL*

à chacune des petites puissances *

admises dans la commission inter-
nationale de contrôlé des Détroits,
en l'espèce à la Roumanie et à la

deux peuples.de les rapprocher de
plus en plus et de les mener à une

vraie amitié. En effet, l'un et l'autre
viennent de réaliser leur unité na-

tionale, l'un et l'autre commencent
une vie nouvelle, avec la plénitude
de leurs moyens, de leurs ressour-

t *es et de leurs facultés. Une raison

profonde préside à leur amitié:
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l'un, peuple latin, l'autre, peuple
hellénique, seuls descendants et dé-
positaires, dans cette partie de l'Eu-
горе, au milieu d'un océan slave ou

iriusulman, de la plus belle culture
qui ait jamais existé, la civilisation
méditerranéenne gréco - latine, il
leur suffira de suivre chacun dans
lpur développement futur, la voie
de son génie propre, latin et grec
pour que les deux voies les amènent
fatalement à se rencontrer dans la
communion prédestinée et harmo-
nieuse de leurs civilisations ances-

traies. E. Algazy

Démenti
è gouvernement roumain

Bucarest, 18. T.H.R. — Le gouver-
nernent dément formellement la déclara-

ration
relative à de préten-

dues concentrations en Bessarabie de trou-

pes roumaines destinées attaquer la Rus-

sie. La Roumanie n'a jamais eu i'inten-

tion d'attaquer la Russie et il n'existe au-

cune concentration de troupes rouma^ g
en Bessarabie.

Ces «proconsuls » toutes les fois que
le généralissime le jugera nécessaire se

rendront aux armées. Ils sont investis de

pouvoirs discrétionnaires, et leur caràc-
1ère ressemble assez à celui des conven-

tionnels qui se rendaient en mission aux

armées.

Communiqué k^ste

Sur le Sakaria
Du Tevhidi-Efkiar .

L'ennemi, continuant son avance, s'esf
approché du Sakaria. Nos a»-

et nos détachements
sistent à Г

*
тштггш

ce front, l'ennemi est faib'e au point de
.ne pouvoir conserver ses positions.

* %

ECHOS
ET NOUVELLES

Sur

LA GUERRE GRÊC^/fURQUE
.„явг**^НЫвеннюаумк, ...

Les Grecs ont franchi
le Sakaria

Occupation de Poiatii
AU PONT EUXINAthènes, 18 août (Urgent).— Des dé-

pêches officielles adressées au ministère
«fé la guerre rapportent que les Turcs se

sont repliés au delà dn Sakaria dont les.-

ponts ont été ocoopés intacts par ]esK,uXe ministère

Afhènes, 1S août. — J'ap-
? prends de source officielle

nôtres. Dans leur fuite les Turcs n'ont

pas eu le temps de les détruire. Les trou-

pes grecques ont occupé Polatli au delà
du Sakaria.
Nos colonnes avancent pour envelopper

la région de Gordium où une bataille
aura probablement lieu.

Lé discours deM. Lloyd George
lia Chambre des Communes
Voici le passage principal de ce dis-

coars de Lloyd Georc, e : « Le Turc ac-

cèpte en définitive les événements quand
Ш influent sur son moral. Si les Hellè-
nés se montrent enthousiastes d'unepart,
it est do uteux d'autre part qu'ils puissent
rapidement assurer les frontières qu'ils
revendiquent de par leur capacité et leur

valeur en Asie Mineure.La guerre a ceci

d'*
.*17 août

itj front occidental,l'avance de l'en-
• nômi continue. *

? Dans le secteur d'Afion-Karahissar nos
«forces, attaquant l'ennemi, l'ont obligé
à se retrer à Kara-ArslanLr.

Autour dTsmidt
De l'Akcham :

Les Hellènes, dans le but de donner le

change, ont changé les numéros et les
noms de certaines de leurs formations.
Nous apprenons de source authentique

que les 3me et lime divisions hellènes
ont été chargées de sa porter, par Bi-

ledjik-Lefké, versBolou.
1л pression et les attaques continuelles

exc itées par les forces appartenant
au о >rps d'armée du Kodja-Ili incom-
mcdt ut assez les Hellènes qui s'efforcent
de parer à cette situation.

Le même journal écrit à propos de la
situation du corps d'armée turc de Kodja-

1Ш
\bÀkchaitï

?

D'après nos informations, la nouvelle!
avance hellène s'effectue principalement S
en deux colonnes. Les Hellènes ont 13

parties ne font pas encore mention d'une | divisions sur le front occidental. Les vi»
grande bataile. Mais si le commandement ( des de ces divisions ont été comblés,
nationaliste est résolu à livrer sur cette ! dans la mesure du possible, à l'aide

AMBASSADES
ET LEGATIONS

ligne une bataille décisive, celle-ci doit
avoir déjà commencé.

Les opérations sur le front d'Âfion-Ka-
rahissar n'ont, pour la moment qu'une
importance secondaire. Elles n'en méri-
tent pas moins de retenir l'attention, carj d

~™

éadreireTlësïaissen't ïoTtëmënt'Tdél'impression qui se dégage est que, sur sirer,

Grecs et Turcs

Londres, 19 aeut.

Le général bellé offre ce soir, en la ré-
sidence du haut-commissariat de la Ré-

publique, à Thérapia, un grand dîner
. , „ , , diplomatique,d une division amenee de Rodosto, par la „ L6 as)or jfecil, aide de camp de

voie de Moudania. | para jra i Bristol, Haut-Commissaire du
De nos informations puisées à des l gouvernement américain, étant rentré

sources authentiques il ressort que l'or-! aux Etats-Unis, a été remplacé par 1©
ganisation des deux divisions hellènes est « major Barbey.

COMMUNAUTÉ ARMÉNIENNE

Lâ propriété du clergé arménien de
Jérusalem sera affectée au .logement des
orphelins de père et de mère, âgés de

plus de 13 ans» et. pour lesquels l'as-
feislàhbe nationale avait prévu une 8r§iM
nisation spéciale. Pour le moment cent
artisans seront installés dans cette pro-
priété qui sera administrée par un со-

mité composé de 10 membres dont 2
dames.

et grecs
L'Horizon, organe arménien qui pa-

le monde et sauvegarder les droits de
chacun. L'apaisement s'est produit peu

La presse anglaise dit que les j après, mais il n'est pas complet. L'œuvre
Grecs, en entreprenant leur offen-j commencée par le régent sera continuée? Les r^fug jgs arménienssive actuelle, doivent avoir bien j par le roi - 11 Peut compter sur la sympa-

'

médité que cette offensive ne sau-i et 'a ^délité de la France.» Irait A Smyrne, apprend que38,000 réfu-
rait apporter des résultats concrets Le c0u ronnement du roi Alexandre ! giés arméniens-ët grecs sofat 'concentrés

;

Belgrade, 18. T. H. R.— Le gou- -
* Moudania. T - "

de la marine a ordonné à la

flotte mouillée à, Constanti-
nople de se tenir prête pour
accompagner la division en

partance.

Détails sur l 'offensive
Athènes, 18 août

Les correspondants de guerre rappor-
tent que les troupes avancent sur un

front de 85 klm. et que cette avance se

développe plutôt vers le nord. Elle s'é-

tendrait déjà sur une profondeur de

100 klm. La plupart des villages occu-

pés sont déserts. Les habitants de Sivri-
Hisser ont suivi l'armée kemalisle.
Les avions grecs favorisent \a marche

en avant en importunant шц e i joar /es
Turcs en retraite. // existe des indices
sûrs que 'Moustafa Kémal a été surpris

4t bon qu'elle enseigne le respect des par ta rapidité de l'offensive qu'il n 'at-
fùits hecompiis. t fendait que six semaines plus tard ; mais

Jé crois que nous pouvons utiliser plus J les communications ont été rétablies
fac ilement ces deux races quand elles se

' beaucoup plus tôt qu'il ne pensait. Les
tiendront compte de ta limite de leursi lignes jusqu'à Alz-Keupru sont utilisables.
orces. L'heure de la médiation n'est pas
ven ue. Quand elle sonnera, je n'ai aucun
doute que le traité de Sèvres devra être
révisé.

Je ne crois pas qu'une nation qui f
Л\ène une guerre victorieuse sera salis- j
faite de conditions ne lui assurant pa ; la

'

réalisation intégrale de tes revendica>
lions с omme à une nation désireuse d'e-\
viter des atrocités et des dangers Je.

guerre.

Il est difficile, jusqu'à cette heure, de
préciser le point où les kémalisles ont
décimé d'accepter la bataille.

Bureau de presse
du Haut-Commissariat de Grèce

Un ordre du jour du roi
Le roi de Grèce à adressé aux troupes

uu nouvel ordre du -jour les félicitant de
ieur héroïsme et annonçant qu'il se met

personnellement à leur tête pour cou-

duire ies opérations.

La flotte grecque
En tant qu'homme n'ayant jammis eu j

des sentiments hostiles aux Grecs je j
peux dire que je suis sineèrement con- 5 Selon l'Akcham le Guéiiboulou, du
vaincu que les Grecs ne commettront | Seiri-Séfaine, aurait été arraisonne par
pas la faute de la Bulgarie en 1913. j u *i contre-torpilleur heiiène, alors qu'il se

laquelle insista alors sur des prétentions | rendait à Bartin.

evgé'ées quiaboutirent à un délire^^j Jénéra] papouiaspour elle. Comme un ami sincere de lai л û r

Grèce je suis persuadé que les Hellènes j A
.

,u
.

veille de la rePrisg (J e 1 oifehsive,
,. it

île général Vapcûlas a déclaré au corres-ne renouvelle! ont pas cette erreur, j pondant du Palris .

La modération dam la victoire n'estj « Oui nous commençons et l'es-
pas moins importante que la victoire en I père que nous e„ Mirons UIle fojs
elle-même. Voilà pourquoi, je prie les ; pour toutes. La victoire, cette fois
politiciens grecs de ne pas émettre des ; aussi, sera à nous. Nous avons
prétentions exagérées mais de montrer pour nous le droit, mais nous avons
dans la victoire une retenue qui j aussi la force. Avec l'aide de Dieu,
leur vaudra :n plus grand respect e/as-|^ve^ l'enthousiasme qtfô notre roi
surera une Grèce plus triomphante que I iasjiire, avec 1 héroïsme de nos

celle qui agit actuellement sur les théâtres^ hommt'S nous vaineions. »

de la guerre. Dans l'armée grecqueM. Asquith prenant ensuite la parole] Le général Leonardopouio a été nommé
dit: « On peut dire que le traité de ■

commandant de la Division Indépendante.Sèvres, qui n'a jamais étéreconnu ni rati- j
jié pourra jamais être considéré dans
sa forme actuelle comme une partie du

drqit international de l'Europe.
Il est très décevant que cette arène

de lattes séculaires soit encore, après
trois années de prétendue paix et d'une

guerre mondiale d'horrible mémoire,
le théâtre d'un conflit entre des ambi-
fions rivales. Je suis un vieil ami de la
Grèce et j'ai défendu ses droits uprès
des alliés dans les jours les plus som-

bres, Mais présentement, je dois
avouer que je ne peux rien re-

Commander de plus que le main-
tien a une neutralité absolue et la limita-
tion du rayon des opérations dans le ca-

dre géographique te plus étroit.

Ili

Les mesures nécessaires en prévision
d'une attaque possible do l'ennemi contre
le corps d'armée du Kodja-Ili ont été
prises sans perte de temps.
Nos forces concentrées au nord-ouest

de la ligne du Sakaria ont pris position de

façon à faire face contre tout mouve-

ment des colonnes ennemies avançant à
l'est d'Eski-Chehir qui aui ait pour ^
couper la retraite au corps a'drméQ du
Kodja-Iii.
Nos forces se <xôuvan t dans cette ré-

;.ion une tâohe qui consiste à

s'opposer à toute tentative de débar-
quement à Aikché-Chéhir.

Nouvelles turques d'Eski-Chéhir
Le Valût reçoit une correspondance

d'Eski-Ghéhir ;
11 y est dit que, dans les derniers

combats, oour la possession de Kutahia,
Eski-Chéhir, etc., les pertes turques en

tués, blessés et prisonniers, n'ont pas
dépassé 5.000.

Les Hellènes tiendraient en très hante
estime Moustafa Kémal. et Ismet pachas,
comme commandants.

Le roi Constantin, à son arrivée à Eski-

Ghéhir, a été l'hôte de Zeïtonnzadé Chev-
ket bey, puis il est reparti pour Kutahia

Le total des forces hellènes serait éva-
lue à 180.000 hommes, mais ies pertes
grecques seraient très importantes.
La vie aurait grandement renchéri à

Es'ki-Ghéhir, depuis l'occupation. Le pain
se vendrait à 50 piastres l'ocque.

Le salut dans la retraite
Une haute personnalité militaire a dé-

claré à l 'Akcham :

L'Auatoiie a décrété la mobilisation
générale, etgiâce a с tiè mesure, a pu(
renforcer de près de 5 divisions l'année
nationale. Cependant, jusqu'à nouvel or-
dre, les nationalistes projetaient d'occu-
per l'ennemi, pour ne lui livrer une ba-
taille décisive qu'au nfomeut voulu. Les
Hellènes semblent avoir deviné ne plan
et ont brusqué les choses pour ne pas
laisser les nationalistes profiter de la pé-
riode d'un mois dont ceux-ci avaient be
soin. Cette fois encore, les Hellènes veu-

lent tourner l'aile gauche turque et se

porter, avec des forces de cavalerie, sur

les communications des kémalistes. Mon

opinion est que le commandement turc—
|ne tenant compte que des considérations
d'ordre militaire — doit adopter le parti
de la retraite le long de la voie ferrée et

au besoin abandonner même Angora,
pour ne livrer une bataille décisive qu'en
temps opportun. Je suis persuadé que
c'est aussi là le plan d'Ismet pacha.

L'opinion turque
E ,iv>t et Cie

Le Vakit apprend en dernière heure que
les volontaires caucasiens de Nouri pacha
(frère a'Enver) sont entrés en Anatolie et

que lui-même y arriverait dans quelques

si les Turcs ne sont pas forcés de! ««'grade. 18. T. H. K.- Le gOQ-jl.-rmJf ""Si™demander la paix. . I™!?! yougoslaveadressa au
veroament uo orMjtd; 1)5o0 .000(iraCh -

,, с..,*,.,
que с est le moment pour la Grèce; roi démocrate et constitutionnel. j as.-de sonder les intentions des kema-; L'Assemblée Nationale se réunira j En Arménie
listes en ce qui concerne les лоа ^ a°ût pour le couronnement) Le Times, annonce que le comité an-en eo qui concerne ve§ pos-;^ ^ Alex^ndre> glo-arméaien de Londres a soffmis à Lord

| Gurzon un mémoire à propos de la ques-
sibilités de paix. Bosphore)

* *

Londres, I9 août,
ttâns la bataille qui a eu lieu à

l'est de Sivri-Hissar, un riche ma-

tériel de guerre est tombé entre les
mains des Grecs, dit le a Daily
Telegraph ».

Cependant ce journal relève le
fait que le haut-commandement
turc réussit toujours à retirer le

gros des troupes. Il remarque à
cette occasion que l'armée hellène
ne fait раз de prisonniers, ce qui
prouve que les kémalistes se re-

tirent amenant avec eux i'armée
en vue d'une campagne d'hiver.

(Bosphore)
Les réparations allemandes

Paris, 19 août.
Les journaux français enregis-

trent avec satisfaction la nouvelle,
publiée par toute la presse aile-
mande, d'un prochain versement de
un milliard de marks or.

(Bosphore)
La question irlandaise

Londres, 19 août.
La presse anglaise annonce que

le parlement des Sinnfeiners a été
consulté au snjet des propositions
du gouvernement. Le « Daily Chro-

La Conférence
de Washington

tion arménienne.

En Anatolie

Paris, 18.T.H R.— M. Briand recevant] Hamid bey, gouverneur général du vi-

'ambassadeur américain à Paris mercredi j !aTet d Erzeroum, a été nom né en.la nié-
I me qualité a Castamouni. Il a déjà prisdermei, lunemitla réponse oUioielIe du | p0saess ion de son poste. Les valis de

gouvernement français, à l'invitation pour; castamouni et de Trébizonde ont été
a Conférence de Washington. Le Premier ? destitués. Hazim bey, vali de Sivas, a été

français déclara qu'il avait accepté avis- ^ désigné comme vali à Trébizonde.
oi fAf l'i r\ irîf-оНлп rl £sr> I oronf mi'il лr\ yy\ v\ fm I- ? Л ■ ■ CnïInrvO nmarï/»5S(f1sitôt 1'invitaticn, déclarant qu'il comptait Au CoilègO américain
représenter la France à la dite Conférence
en vue de participer à la discussion de

l'importante question du Pacifique et de
la question du désarmement.

France et Danemark

des jeunes filles

Découverte de canons cachés
Sur les indications d'un médecin grec

ayant déserté les rangs kémalistes et ré-

fugié auprès de l'armée hellène, de nom-

breux canons en parfait état ont été
découverts près de Kutahia où ils avaient
été cachés par les Turcs en fuite.

Chez les kémalistes
On mande d'Angora que Moustafa

Kémal, accompagné de Youssouf Kémal
bey, a rendu visite au représentant des jours
Sov!et8,

# j Les forces caucasiennes seraient сот-
Ii vient d'être institué en Auatolie une ;

P0:lées exciUblvei(ient de musulmans,
commission dite «d'inspection du haut) 11 aurait éfcé décidé qûè, po r le то-

\ ment, Kiazirn Karabeku- reste au Caucase.

nicle » affirme que ces propos!
tiens seront soumises, très proba-
hlement, à un référendum popu-
laire en Irlande du sud.

(Bosphore)
Four les blessés grecs

Athènes, i8aoÛt.

Mlle Vesselina Kavaraalieva, fille de
feu le colonel bulgare Kavarnalleff, tué à

! l'ennemi en 1913, vient d'obtenir une

„ bourse au G l'ège américaiu de jeunes
j fi'.lés en notre vibe après avoir subi avec

Copenhague. 18. T. H. R.— La ville dej SUCC£S [03 épreuves du concours orga-
Copenhague organise une exposition de ■ uisé pour cette bourse,
l'art français. Le roi Christian a offert ; « 20 AOUT "
aux œuvras françaises l'hospitalité du pa-? _

t
• ПЛ .F K j С est aujourd hui, 20 août, qU aura lieulais Christianerbarg, récemment construit. 0nfindaos

-

10 parc de son ]ocal à Missir-
Le comité danois est composé des plus ; |0glou le Garden Party organ isé par la
hautes personnalités. î«Maccabi» de Haïdar-Pacha et si impa-

I tiernment attendu.DemeUxi de la légation | в sera ouvert par un programme varié
de Chine ]et très in éressant composé de numéros

Paris, 18. T. H R.— Au sujet du plan ; sensationnels que les organisateurs se sont

d'une sorte di protectorat international j ac(Rlls а^ес de grands sacrifices et à la

sur la Chine la lésion de Chme à Par-s 4 figure une apothéose qui sera
la опте, la legaaon ae oti ne a ar,s 5 surément le clou de la fête, puis sous tes

est informés par la légation de Chme àj a , oras enchanteurs de l'orchestre dirigé
Washington que cette suggestion n'a ( p e brillant Mo Goldenberg les adeptes
pas été faite par M. Hoôver, et qu'elle est) 1 e, Psichore pourront s'adonner à leur

.
п лагг , ап . t sport favori dans le vaste salon du local,ScinS ГОПибШвПС» f. . j

r,-! ал-
. tandis qu?» dans le jardin, le célébré Mo

Une conférence financière? ihsan b?y, dont l'eioge n'est pius à

interuationaîe

Washington, 18. T.H.R,— Le sénateur

Kiog ayant déposé une motion tendant à

autoriser le président des Etats-Unis
à convoquer une conférence financière in-
ternationale qui tiendrait ses assises en

faire, avec sa fanfare au complet, les feux
d'artifices et les diverses attractions re-

tiendront l'attention de ceux qui ne se-

ront pas tentés par les plaisirs de la danse.
Ajoutons encore pour terminer qu'un

buffet bien achalandé à des prix très ré-
duits fonctionnera continuellement dans

j le jardin et que le bateau quittant le pont
même temps que la Conférence du dé-t pour Cadikeuy, à 7 h. 25
sarmement, ou croit savoir que le prési-
|dent Hareng est personnellement opposé
I à la convocation d'une tehe conférence.

le commencement de la

Les journaux annoncent que les . Kn conséqueoce, le président des Etats-
Unis n'adres.-era aucun appel destiné à la

convocation d'une conférence financière
internationale, à то ns que la demande
ne so'it faite au sein de la prochaine con-

féronce du désarmement.

Israélites de Thrace et d'Asie-Mi-
neure organisent des souscriptions
et des représentations théâtrales
an faveur des blessés hellènes.

(fiosphore)
LA MORT DU ROI

PIERRE DE SERBIE
L'opinion française

Paris, 18 T H R.- La disparition du B&rlin> 18 _ T.H.R.- La Deutsche Ail-
roi Pierre 1 de Serbie a causé en France ; gemeine Zeitung apprend que le Reichs-

coinoide avec

fête. 3

FAITS DIVERS

LH ALLEMAGNE

une douloureuse émotion, dont le presi-
dent de la République s'est fait l'mter-

prête dans le message qu'il vient d'adres-
ser аи roi Alexandre.
La presse française constate, du moins

avec satisfaction, que la couronne du

royaume des Serbes, Croates et Slovènes,
passe en des mains expérimentées et di-

gnes de recueillir cette succession glo-
rieuse.

Le Journal des D ba s rappelle, que
le nouveau souverain, a, depuis de nom-
breuses années, l'expérience personnelle
du pouvoir.

«Nous avons pu, au cours de cette

tag sera saisi, des sa rentrée, d'un pro-
jet de loi prévoyant la création d une po-
lice criminelle.
La Gazette de Voss se félicite de la dé-

cision du Conseil suprême en vue de la

Agression
Un des agents de police de Psamatia

accompagné de sa femme, retournait
d'une promenade lorsqu'il fut assailli par

i des Turcs à proximité de Kazli-Tcheshmé.
ï Une bagarre s'en suivit au coars de la-

. \ quelle ii reçut une balle qui le tua.

I Incendie
Un incendie, dû une lampe renversée,

a éclaté à la station d'Eski-Ërenkeuy. 10
magasins ont' brûlé.

Dans le tram

Deux Turcs prirent avant-hier le tram
sur la ligne de Bechiktache, près de Sal-
kim Seuyud Le conducteur ayant réclamé

t
le prix du billet, les deux voyageurs re-

suppies-sion des sanctions économiques, ] fUSèrent violemment de payer. H fit alorsUT nnnot«ltû п ПЛ 1 сЛ <-» ГЧ <«>» /IAli/.,N \ X Г » *« r V-» n t 1 *•

stopper le tram. Les deux Turcs, deve-
et constate que le chancelier Win h a

évité les fautes de ses précedesseurs en

repoussant une politique nationaliste.

NOUVELLES DE GfiÈCE

commandement. Les membres de cette......
commission sont : [[On disait celui-ci à Angora et prêt à | longue guerre, où ies deux peuples сот-
Hosiwv bey, dépoté de Trébizonde; le | rejoindre- son commandement sur le j battirent côte à côte, apprécier ses quali-M. Arthur William est d'accord pour j co ionel Sélteddine bey. rte Mersine RiZSl \ front méridional. | tés d'hommes d'Etat et de soldat. Nouslà non-intervention de l'Angleterre dans (Nour bey, deSinope: Djavid boy,de Kars; j Le Vakit ajoute ; 1 l'avons vu,malgré-les difficultés suscitéesle conflit gréco-turc mais il espère ш?е «Eumer Ltfutfl bey, de Karahissari Sahib; \ Le fait que les forces caucasiennes se ' par ies anciens partisans de l'Autriche-Victoiregrecque quiapportera Un espoir jYotù&oAf Zfe bey, de Mersine; Ah Chukri ? composent exclusive^ on* deTurcs et de | Hongrie, unifier et pacifier le royaume

monde
** ° *

*.-*
' 6

J bôy, ée Trébfeonde; Yehbi eflendi, de t musulmans montre que 'Anatolie n'a pas des Serbes,Croates et Slovènes et le doter
ha pi esse anglaise approuve avec f Lonla ; rloulôussi bby de Kai a hissari ^besoin ne iaiie bolchevik.

enthousiasme les déclarations de M. Lloyd] Sahib ; Ihsan bey, de Djêbéli-Barc ket; \ D'après nos informations, le groupe du
George relevant qu'elles exprim ni /aïHilmibey, d'Ardahan; Haïdar bey, de ( Kodja-lli a été renforcé ét fera de nou-vraie pensée du peuple anglais. j Guendj; Hamdi bey, d'Értogrdl. ] veaux raids.

M. Rhallys,
seil, est mort,
aujourd'hui.

ancien présidant da con-

Les obsèques auront lieu

nus fous furieux,se ruèrent sur l'employé
(N0 814) et lui ensanglantèrent la fi-
gure, Grâce à l'intervention de soldats

• français l'ordre fut rétabli et les deux
brutes lâchèrent leur proie après l'avoir
dévalisée.

L'Albanie a décrété ia mobilisation gé-
nérale.

h
*
* * | — Hamid bey, dernièrement nommé

Le prince-héritier de Perse est attendu j vali de Castamouni, serait appelé au
à Athènes où il fera un court séjour, ( poste de commissaire des affaires inté-
incognito. j rieures, dont Réfet pacha fait actuelle-

—
..... — 5 roent l'intérim•

Nos abonnés, dont l'abonnement
Le prince Iexpire, sont priés de vouloir biend'une constitution libérale.

Alexandre s'appliqua après l'armistice, à jj Ы renouveler à temps afin d'éviter
consolider le nouveau royaume ; sa là- toute interruption dans l'envoi du
che, fut difficile, il devait contenter tout 1 journal.

Aujourd'hui :
La VENGEANCE

de la DANSEUSE
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La Bourse DERNIÈRt HEURE
Cours des fonds et valeurs
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fournis par la Maison de Banque
PSALTY FRERES

Le Cabinet
Démission de ministres

67 Galata ,

Les ministres de la justice

Turc Unifié 4 oio . .

Lots Turcs . , . .

ntérieur 5 oio . . .

» Egypt. 1688 S cio
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1903 8 oio.
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1880 8 OÎO .
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a lia.
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» Jouissances

Téléphones de Cônsjple
Transvaal .

Union Ciné-Théâtrale ,
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Stéria .

Eaux de Scutari . « .

MONNAIES (Papier)
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880

111—
1460
1080
11060
i 900
I 9i25
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11125
11 25
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12
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questîôti du cabinet. Il s'est réuni hier

soir également pour définir l'atttiude qu'il

adoptera.

Le général Sir David HéiarsM
Le général Sir David Henderson,

lah bey, de l'instruction publique et le i?re®£nr . gfn?al . d® Гип'0" "j?
, ..

'
. „ j лт . , . .J Sociétés de la Croix-Rouge, est déprésident du Conseil d Etat Moustafa Àrif j ^ Genève ГГ S F )

bey, le ministre de l'evkaf Hussein Fia-' - - -- -

'

- -

zim bey
ont donné leur démission.

Mehmed Ali pacha han, ^71 Hikmet pacha, des finances, Abdul-
lëlephone 2Î0B I, , , . ..£ Э Ion Kftt7 /4л l'ificfnnnhnn nnn îrrnû /ъР 1л !

« * 40 —

« » 33 —
• » 23 25
. »

• » 15 —
« »

♦ 3 13 —

• » 10 —

, *

, » 6 —
n & 5 50
. > 10 —

, > 39 —

. 3 28 —

» *

. » 13 —

Livre turque ... 1
в 639

Livres anglaises. . . , 559
Francs français . . , r a " 241
Lires italiennes .... » « 136
Drachmes...... t . 157
Dollars * 152
Roubles Boirisnoff , . . « 6

« Kerensky . . . • t

IrfKS . . 0 38
Couronnes autrichiennes 3
#&rxs , » t 37
Levas a 27
Billots Banque Imp. Ott. * « 235
1er Emission. .... •

CHANGB

New-York, * 4 • t 1 • 1 65 —

Londres 0 558 —

Paris. . , : 8 45
Genève . , 1 3 89
home. , : • • • • i • 1 15 05
Athènes. . >*••••

—

Berun . j ï 56
Vienne. . 550 —

BOURSE DE PARIS
Paris, 18. T.H.R. — Le fermeté au

pai quet ces jours derniers se maintient.
Les affaires sont toujours aussi clairse-
mees. Dans plusieurs groupes, on cons-

tate une progression des cours.
' On a été, d'autre part, bien impres-

sionne par un exposé de motifs du rai-
/histre des finances pour le budget spé-
Cial des dépenses de 1922.
Ed coulisse, on reste très calme. Les

Diamants et les mines d'or sont en

très légère réaction.

* *

Au cours de la séance du conseil des
ministres de samedi dernier,

Le grand vezir Tewfik pacha,

a été obligé d'accepter la
démission des 4 ministres susnommés,

Les lettres de démission ont été son-

mises à la sanction impériale la veille
même du Gourban-Baïram.

La fermeture des départements officiels
depuis cinq jours en raison du Courban-
Baïram ne permet pas d'obtenir des ren-
seignements complémentaires à ce sujet.
Selon nos propres informations, un chan-
gement de cabinet est pour le moment
prématuré.

Le grand-vézir a été reçu hier après le
Sélamlik en audience par le Sultan avec

qui il a eu un échange de vues sur la
situation.

*
* *

A la suite de ces démissions, le siège
central du parti de l'Entente libérale mo-

dérée s'est réuni le 4me jour du Bairam à
huis c'os. Il a examiné par le menu la

La Politique
Billevesées intéressées

Nous recevons depuis quelque temps'
les numéros d'un factum qui s'intitule la
Tribune Orientale. Sous des dehors qui
veulent cacher .\on véritable caractère,
c'est un organe qui défend les
kémalistes. Il est des gens qui ne dé-
sarment jamais. La vérité même leur

fait mal aux yeux. Les éditeurs de la
Tribune Orientale en sont du nombre.
Il ne se publie pas de numéros sans

que de la bave ne soit versée sur les peu-
pies chrétiens d'Orient. Le malheureux
chrétien d'Orient, qui semble ne pas
avoir assez souffert depuis des siècles,
est le paria auquel tout doit être refusé.
Les derniers numéros contiennent un

grand nombre d'inepties sur le compte
des Arméniens, à propos des victoires

helléniques aussi soudaines qu'éclatantes,
qui ont réveillé l'espoir dans tous les
cœurs arméniens. Ainsi parle l'organe
kémaliste.
Lts mots, aussi soudaines qu'éclatantes

font bien dans la bouche d'un rédacteur
de la Tribune Orientale. C'est bien le cas

de dire comme tout bon Oriental : les
chiens aboient, la caravane passe.
Les troupes grecques sont devant

Angora

A la Chambre des Communes
Londres. — M. Horatio Bottom-

ley a déclaré à la Chambre des
Communes que laHollande devrait
être invitée à livrer l'ex-kaiser.

(T.S.F.)
Le prince de Galles aux Indes
Le prince de Galles partira pour

les Indes le 17 novembre prochain.
Ce voyage durera 5 mois (T.S.F.,)
Les réparations allemandes
La Reichbank a versé 5 millions

de dollars à la banque Morgan de

EN ARMEN IE
Le correspondant particulier du Jo-

ghooourti-Tzdin à Tiflis écrit ce qui suit
en date du 5 août :

La République soviétique d'Erivan est

»n ËtaC indépendant attaché â la Russie

sшШщт пАГ Us8S liens fédér&tifs.

Les сотгайШ*# $u peuple sont élus

et dirigés parle Comité „âl du paiti
communiste. Il n'existe pas dè |^г.1йЬ* 8п£ '

Le conseil des Soviets se réunit рГбЭДвец
chaque jo ir régulièrement avec le con-

seil des commissaires du peuple.
Le gouvernement arménien est entière-

ment indépendant dans son administra-

tion intérieure.

Il en est de même pour tous les Etats

qui ont pris naissance dans les limites

de"la Russie après la dernièrerévolution.
Le gouvernement soviétique de Мозсои a

par décret reconnu l 'indépendance de

chacun de ces pays.
S'il y a pourtant quelque chose qui ne

P ER A
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10 rue Cabristan
Telepii. Péra 2346

Concert Symphoniqne ; Le 19 août à 7 b.

Concert vocal : Le 17 août à 7 h.

Cinéma : Tous les mardis à 9 h. et demie

Excursion à Pendik le 21 août

Tennis, Billards, Bibliothèque, Basket Bail

Cours des langues : Cours commerciaux.

New-York à titre d'acompte pour cadre pas avec ce droit à l'indépendance,
les réparations dues à l'Angleterre
et à la Belgique. (T. S. F.)

La Russie affamée
M. Ndnsen a quitté Cbristiana

pour se rendre à Riga à l'effet d'y
participer avec les délégués russes
et anglais aux négociations pour
l'œuvre de charité internationale
contre la famine en Russie (T.S.F.)

A Prague
On annonce de Prague la fonda-

tion d'un Bureau central sous la di-
rection de prélats français pour
l'union des Eglises catholiques et
orthodoxes. Ce bureau aura des
succursales à Paris, Londres,Rome,
Munich, Louvain et dans plusieurs
villes américaines. (T.S F.)
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Le N0

Le N0

Le N0

CREDIT FONCIER EGYPTIEN

Obligations à Lots

Tirage du 18 août 1921

Le Caire, 18 août. T.H.R

Emission «1886 :

191,471 gagne
Emission 1903

488,662 gagne
Emission 1911

244,845 gagne

Frs 50,000

Frs 50,000

Frs 50,000

LE MARCHÉ COMMERÇAI

Renseignements fournis par M. An t.

Moschopoulos, Toutoun Yioumrouk, Ké-
vendjoglou hanNo 1. Têléph. St. 1887.

Sucres.— Calme sur notre marché ;
cristallisés en transit Lstg. 29,50 cif
Consiple. Cubes Lstg. 38. Dédouanés
cristallisés Ltq. 29, cubes Ltq. 32.
Arrivages 215 vagons hollandais pour

Ganymede et 35 vâgons américain par
Massilon Bridge.

A l'origme l'article est bien tenu par
le disponible : Java, août-septembre Lstg.
29 cif Consiple ; Hollande, cubes, Lstg
37,50, cif Consiple.
Pour la nouvelle campagne, les opi-

nions sont partagées ; le prix do Lstg. 25
est considéré comme la fin de Ja baisse
pour ceux qui n'espèrent plus à une pluie
dans quelques jours, tandis que ceux qui
croient qu'une petite pluie même après
le 20 août réparera les dommages causés
par la sécheresse sont enclins à attendre
encore des prix pins bas.

Cafés.— Très ferme à Rio et à San.tos.
Sur notre marché l'article est rare et les
arrivages très petits, 750 cas seulement
sont arrivés par Ganymede. C'est pour
cela que les prix haussées*, sur notre
marché et prochainement nous verrons

despr.x oîus chers Santos I pt. 80. Rio I

pt. 70. Rio II pt. 66. En transit Santos
pt. 60, Rio l pt. 50. Rio II pt, 47.

Quoi d'étonnant, que tous les peuples
d'Orient qui ont souffert se sentent ré-
confortés dans leur âme si meurtrie.

L'informé

c'est bien le devoir pour le gouverne-
ment arménien de ne pas avoir de poli-
tique extérieure.
La Russie en fait régit seule cette po-

litique. En ce qui concerté' le<* .relations

russo-persanes et russo-inrqdéSy eUes

peuvent être considérées comme bornes

tant que la Perse et la Turquie ne s'op-
posent pas au régime soviétique.

- «aiau Wlûkttttr •ЦШвДЯЙ*!'
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le problème silésien
et l'union des alliés

Déclarations de M. Briand

Paris, 18 T.H.R. La presse française
reproduit des déclarations de M. Briand,
président du éonseil, que les vacances

parlementaires empêchent d'exprimer
son opinio surn les travaux du Conseil su-

prême, à la tribune du parlement.
Après avoir constaté que les polémi-

ques engagées ont suffisamment duré,
M. Briand affirma sa confiance dans l'im-

partialité du Conseil de la S.D.N. pour
trouver les éléments d'une opinion con-

forme à l'esprit et à ûa lettre du traité

de Versailles.
C'est par erreur que le Premier britan-

tiique attribue l'attitude de la France à

son unique souci de sa sécurité. Le goo-

verriement français e t étroitement atta-

chê à l'idée de justice et à la volonté d'e-

xécuter strictement le traité de Versailles.

M. Briand rappela qu'au Conseil se-,

pi'ème les délégations avaient été d 'ac-

cord sur deux points, à savoir ; que, le

traité comportait le partage de la Hauta-

Silésie et sur les considérations qui de-
vaient présider à un partage équitable.

Dès lors, on était amené à distinguer
la partie Ouest touchant à l'Allemagne,où
la majorité est incontestablement alleman-
des, et la partie Est touchànt à la Polo-
gne où la majorité, dans l'ensemble, est
incontestablement polonaise.
En faisant intervenir les considérations

éeonomiqnes, la question se posait ainsiJ:
délimiter la région industrielle. La thèse

française fut que la mine étant généra-
trice de l'usine, il fallait prendre en con

sidération l'ensemble du pays minier et

nen quelques îlots à majorité allemande.

Après avoir rappelé les divergences
d'opinion des deux délégations française
et anglaise, sur ia question de la divi-
sibilité de la région industrielle, M.Briand
insista sur le fait que la délégation fran-

çaise, favorable à la thèse de Ja divi-
sibilité, soutint en outre que le triangle
industriel devait englober tous les élé-
ments économiquement solidaires, comme
la région de Rybnik qui fournit le char-
bon de coke aux industriels de Kœnigs-
hutte, et transforme la fonte brute qu'el- d'ellesjïoit vaincue,
les produisent.
Cependant, cette région à majorité net-

tement polonaise était arbitrairement
écartée du triangle industriel par les ex-

perts anglais.
M Briand conclut qu'il ne pourrait ad-

mettre que le traité ait été rédigé dans

l'esprit de donner à l'Allemagne, solen-

nellement déclarée responsable de la

guerre, une énorme majorité de votants

polonais, alors que la Pologne recevrait

qu'une infime minorité des votants aile-

mands, et cela uniquement parce qu'il y-
a cinquante ans, l'Allemagne, avec les

milliards arrachés à la France, a pu ve-

nir installer ses industries en pleine ré-

gion ethniquement polonaise.
Maintenant que le conseil de la S.D.N.

est appelé à donner son avis en toute in-

dépendance d'esprit, les polémiques

PRESSE TURQUE
Pleurez mes yeux, pleurez..
Sous ce titre, Ali Kémal bey dé-

pîore dans le Peyam l'obstination
des nationalistes qui a mis le pays
dans la situation où il se trouve
Ali Kémal bey s'exprime ainsi

Devons-nous, tout en répétant le refrain

de la victoire finale, absorber le calice

jusqu'à la lie ? Continuerons-nous à être

l'instrument, le jouet d'un parti qni, au

cours des treize dernières années, a mon-

tré ce qu'il est ?

Qu'il se présente sous la forme des for-

ces nationales, ou sous sa forme ancienne,
l'Union et Progrès ne sera toujours qu'une
source de malheurs pour le pays. Ne
Га-t-on pas encore compris ? N'est-il pas
enfin temps de revenir à nos saines tra-

ditions?,Les amères expériences faites
jusqu'ici ne suffisent-elles pas ?

Faire la paix dans les conditions ac-

tuelles équivaudrait, pour Angora, à la

mort. Voilà pourquoi ce gouvernement,
qui ne veut pas mourir ni abdiquer, con-

tinue la guerre. Mais la Sublime Porte
ne raisonnerait certainement pas ainsi :

Pour conclure la paix
Le Tevhidi-Efldar estime que

pour que deux parties en conflit
armé concluent la paix, il n'est pas
absolument nécessaire que l'une

Le Tevhid s'exprime ainsi :
La défaite de l'une d'entre deux par-

ties en guerre n'est pas la seule voie sus-

ceptible de conduire à la paix. Pourvu

que les causes ayant provoqué la guerie
soient supprimées, la paix peut-être réa-

lisée.
Après l'armistice, à aucun moment

nous n'avons songé à nous embarquer
dans une nouvelle guerre. Plus que n'im-

porte quel autre peuple, les Turcs étaient

fatigués de la guerre générale, et plus
que n'importe quel peuple' ils avaient

besoin de paix et de repos.
Mais on lança contre nous les Hellènes.

Ce n'eet donc pas nous qui avons troublé

la paix.
Au contraire, nous nous sommes in-

clinés devant tous les désirs de l'Europe.
Actuellement, nous nous trouvons dans

le cas de légitime défense. C'est ce dont

doivent s'arrêter. j on d0it surtout tenir compte en nous con-

M. Briand termina en affirmant que le j sefiiant la paix,
dissentiment passjger né de la question j Nouvelle offensive
de Haute Silésie ne saurait porter atteinte L 'Iléri commente en ces termes
â l'union étroite des Alliés. nouvelle offensive hellène :

Nous pouvons être certain qu'au cours

de cette nouvelle offensive,les Turcs feront

preuve des mêmes qualités et du même

courage que par le passé. Néanmoins, si

cette guerre est pour la Grèce une cala-

mité, elle n'en constitue pas moins ; pour

l'Anatolie une affaire sérieuse.

Cette question a son côté militaire.

Mois elle a aussi son côté diplomatique
î dont il faut également tenir compte. Par

conséquent, nous ne doutons que le gé-
I néralissime Moustafa Kémal pacha, tout

en hdoptant d'une part tontes les mesures

d'ordre militaire, ne négligera pas, d'an-

tre part, les démarches diplomatiques
' | qne comporté la question.
Aucune suite n'est donnée aux сот- j presse GRECQUE

munications qui ne portent pas\ § a mort du roi de Serbie
en caractères lisibles la signature ; du Proia :

et l'ddresse de l'éxfpéditèur. i II dort tranquille, le sommeil du juste,

Le peupte frère pleure le roi sous le iè-

Mercredi, après-midi, M. Briand eut un

long entretien avec M. Léon Bourgeois,
président du Sénat, premier délégué
français à la S.D N.

Convocation
de la Société des nations

Paris, 18. T.H.R. — Le vicomte Ishui,
président en exercice du conseil de la

S.D.N , a convoqué pour le 29 août, à j
Genève, le conseil de la Société, en

séance extraordinaire, à l'effet de délibé- 5
rer sur la lettre du président du Conseil \
suprême relative à la délimitation de la

frontière de Haute-Silésie.

Vu les nombreuses demandes qui nous sont adressées de la part des mar-

chands, pour des renseignements sur la situation des affaires en Transcao essi©
et le point de vue des Gouvernements des Républiques Transcaucasiennes au suffit
d'importation des marchandises expédiées à Batoum, la Représentation des Répu-
bliques Transcaucasiennes pour le Commerce extérieur porte à la connaissance de
toutes personnes et maisons de commerce mtéressées, que la République de Géorgie
et l'Union des Commissariats pour le Commerce extérieur garantit plaine liberté et

immunité à tous personnes et marchandises qui seront chargées pour les ports de la

République Géorgienne, et met à leur disposition les dépôts, tant de la Douane qn©
des autres établissements de l'Etat et, de p us, qu'en cas que les dites marehan dises

ne peuvent pas être réalisées en Géorgie, 11 pleine liberté leur sera accordée pour

réexportation des dites marchandises pour etour.

Simultanément Ja Représentation port ; à la connaissance de toutes personnes et

maisons de commerce expédiant les marchandises aux ports de la République
Géorgienne, qu'elles sont priées de prend; préalablement des renseignements chez

elle, sur la question des marchandises dont les Républiques Transcaucasiennes ont

besoin ou non.

л min 11111 iji 1—тшяаватшшяятттшвк ано^згаизяЕжяявгаг^^

gne duquel il vit ses rêves nationaux se |
réaliser tous, l'un après l'autre. Il ne l'ou- I
bliera jamais parce que son règne, avec j
ses épreuves et avec ses joies remplit les !

plus glorieuses pages de l'histoire serbe. |
Du Proodos ;

Héros et martyr, le roi Pierre fat

avant tout une grande âme. Ses élans,son

léroïsme. l'avaient lendu populaire. Il

n'appartenait pas qu'à la Serbie. L'Hel-

iénisme, indépeûdamment des autres liens

qui le rapprochent de l'héroïque

peuple serbe a vu et connu erï là figure
du roi Pierre seulement le héros et le

noble roi.

- 'I
Avis au public

Nons avons le plaisir d'informer l'ho-|j
norable public, que l 'exquis Chocolat auij
lait suisse, fondant aux noisettes, aux

amandes, elc., etc.
RUDIN

nouvellement introduit sur le marehé, se
trouve aéjà en venle dans pins de 300
magasins, ainsi que dans tous res ma»

gasins municipaux de ravitaillement, où
l'on ne vend que des articles fort re-

commandcbies. L'excellence de son

et la supériorité de sa qualité placentme
RUDIN au tout premier rang des choco-
lats et le dispensent de tonte réclame
criarde.
Pour le gros s'adresser à MM. GANETП

et TOBLER, Djédid Нас, No 19-20-21, on

face de la Centrale des Téléphones,Stàin-
boul, Téléph. Stamb. 2010.

Grand incendie
de Scutari

Remercîments
Nous, soussignés respectivement pro-

priétaires des maisons d'habitation sises

à Scutari, Idjadié Kaïsserlioglou N0 14,,
Sélamsiz Coranoglon N0 11 et Dagh
Hamam, Deïrmen N0 32 mafeons détruites

par le grand incendie de lundi, nous nous

faisons un devoir de remercier publique^
ment la Compagnie d'Assurances

« La Sauvegarde» de Bruxelles

ainsi que ses Directeurs pour l'Orient

Messieurs

A. Lulédjian et A Ebéoglou
de l'empvess0ment avec lequel ils ont pro-
cédé au remboursement intégral du mon-

tant des sommes assurées.
A. BEYZADEYAN
P. MELKIDJIAN
A. PAPAZIAN.

Je, soussigné, propriétaire de ia maison
d'habitation sise à Scutari Sélamsiz, Со-

ranoglou N0 11, détruite par le grand in-j
candie de lundi, me fais un devoir del
remercier publiquement la Compagnie
d 'Assurances

(( L'Eveil »

?insi que ses Directeurs pour l'Orient
Messieurs

A. Lulédjian ei A. Ebéoglou
de l'empressement avec lequel ils ont

procédé an remboursement intégral du
montant de la somme assurée.

P. MELKIDJIAN

ALEXATOS BROTHERS
Agents Maritimes

Le bateau italien jeanne capit.
Gniffrida partira samedi prochain 20
crt. des quais de Sirkédji directement
pour Batoum acceptant des pa ssagers d©
classes et de pont ainsi que des mar-
chandises
Pour tous renseignements s'adresser à

l'agence générale, chez Mrs ALEXATOS
BROTHERS, Rue de la Douane, N0 61»
Galata. Tél. Péra 1463.

SOCIÉTÉ COMMERCIALE BULGARE
DE NAVIGATION A VAPEUR
Agence de Constantinople
LIG^B BOURRAS-VARNA

Le paquebot de luxe

bvjj&aria
partira de notre port ùe samedi 20 août

pour Bonrgas et Vav!na en accep-
tant des passagers de ire, 2me et 3m©
cla.sses et des marchandises.
Pour tous renseignements s'aJœsser à

l'Agence Générale, Galata 9, illRritime
han, vis-à-vis du Tchinili Rihtinî han.
Téléph. Péra 2779. 88i*.'3

Ligne ^'Odessa
Le SïS еетнулта, partira des

Quais de Stamboul, lundi prochain 22
août, directement pour Odessa,acceptant
des passagers et ^Marchandises.
Pour plus amples renseignements s'a»

dresser à M. C'hristos Th. Anastassiadès.
Gilata, Sinanli Han 1er étage. Téléph.
Péra 1156-(en face d'Orner Abit Han).
N.B — Le bureau de M. Ghristos Th.

Anastassiedès, se charge de la vente à
Odessa, aux conditions les plus avanta-
geoses, des marchandises chargées' à
bord du bateau susnommé.
8051 Consiple, le 18 août I92i

* F. HEAL» S> RIZZG
Galata,Rue des Quais N0 14Î
AMERICAN MEDITERANEEN & LEVANT UNE

TLSON LINE LW

Je, soussignée, propriétaire de la mai
son d'habitati >n sise à Scutari Fisrik

Aghatch Babadjan N0 15, détruite par le

grand incendie de lundi, me fais un de-

voir de remercier publiquement ia Conr

pagnie d'Assurances

r Lloyd Franco-Américain »

ainsi que ses Directeurs pour l'Orient
Messieurs

A. Lulédjian et A. Ebéoglou
de l'empressement avec lequel ils ont

procédé au remboursement intégral du

montant de la somme assurée.
C. SOFIANOPOULOS.

(8864).

J ARRIVEE :

v Le sjs kojrana accepte da
* chargement à destination de Ga-
ï latz.

I ATTENDUS :

ЗБ Le sjs gouiik.o de Hull et
W Londres vers le ю Septembre. ù
S Le sis crewe haile de S
9 New-York vers le 18 septembre. ^
9 Le sjs URlilNO en charge à f
£ New-York. ^

Mhsiqus du С. 0. C.
Programme du 16 au 22 Août

de 18 h. 30 à 19 h. 30
I.— Hymne à l'Infanterie de Marine

P.R. (avec tambours et clairons).
II.— Cortège de Bacchus L. Delibes
III.— Verdun, chanté par Gabelle.
IV.— Faust Gounod
V.— Alsace Lorraine P.R. (avec tam-

bours et clairons).
Le chef de musique

GIACGARDI

e-e§§s~ei!8«»~B§§a—ят-твг-вт-®
•js Reins — Gravelle — Foie ^
1 Rhumatismes Щ

l EViAN CACHAT
Eau de régime par excellence



"«ПТТГГП'^ШТТГ»^ 3 i т ;Г- Г "Т "*

.

13 II Les FAITS parient pour !a Machine à écrire

и Èuamtm
p : cut oonz toril

Service du Bosphore! p scut couz I 7 — P '-fut r.m .Oheu
-

tchen vani cand a~hi.ssar] 7 15 p sten уишк гшУа mfcftS
p bevl
canl tchib p-bagt beic yen)m

La location des 16 pièces se trouvant
à l'étage sis au-dessus du Han de la
Bourse à Galata, Karakeuy a été mise aux

enchères. La première adjudication aura

lieu le 23 aoûc et l'adjudication définitive
le 27 août.

Les intéressés riolyi nt s'adresser à la
direction de l'intendance.

RWOOD
xœxs&uœsa:$b%i

On ne voit qu 'elle installée dans tous les bu-

reaux à une majorité écrasante.
Ж'ШЯВЯВИ

Sté pour l'Industrie Chimique
à Baie (Suisse)
PHYTINE

Reconstituant purement végétal.
Le meilleur fortifiant et tonique

nerveux dans la convalescence, le

rachitisme, l'anémie, l'ossification
défectueuse, la débilité générale,
'épuisemeut, m neurasthénie

FО .HTОSSAN
PHYTINE POUR BEBES

PERRO PHYTINE
Gra nd succès— Nouvel arrivage
Yan vente dans toutes les phar-

macies et drogueries.
Dépôt général, Paul Merlan,

Stamboul, Rue Achii Effe^di,
Eski Régie Han, Na 13.

-

ЩЕКИ : -'Ш^ШВЯШЯКВ
Abolition de la guérison

lente de la Blennorrha^ie
par les Tubes et Perles du Dr
DESCHAMPS, professeur à l'U-
niversité de Taris. Guérison ra-
dicale de Blennorragie aiguë,
chronique spermatorrhée, mala-
die du cyste (cystide), etc.
En Vente à. la Pharmacie Сап-
zuch à, Péra, et Arsénaki à
Sirhèdji.
Prix : Piastres 125

8835

GRANDE

Vente aux Enchères Publiques
(Pour cause de départ)

Ce dimanche, 21 Août 1921, à 10 h.

ffu matin il sera procédé à la vente aux

Enchères Publiques de tout le mobilier

appartenant à une renommée famille bul-

«яге et se trouvant sise à Péra, Nichan-
tache, Rue Ahmed Bey Appartement
Narlian N0 4. à côté delà Fabrique Nar-

lian (entrée par la seconde rue du jardin
Osman Bey, à côté de l'appartement
Ananian). .

•

.

Ces meubles consistent ciъ .

Merveilleux salon laque Louis AU,
chambre à coucher complète noyer Louis
XV salle à manger, meubles pour salon,
bibelots, objets d'art, argenterie, vitrine
rideaux en soie, statuts, tableaux, cana-

pés, pendule, lit, Cable; service de table,
cristallerie, bureau, bibliothèque, buttet,
armoire àglaoe, porte-manteau, glaces,
jardinières, coffre-fort, tapis persan,
lustres poeles etc. e'c.

*'MeK'ëilleux**pianb cadre en'fer,une rfto-

tocycîet't«î
'

Ytiarque 4.VeVidr rêv».
La'vente se tera au comptant. Lâche-

payera 3 iffu,en sus comme ,dfoit de criée.

Y. Portugal
( Commissaire-briseur

<83, Grand'Rue de Péra 63

Vents aux
(Pour cause de départ)

Ce dimanche 21 août 1921,à 10 heures
du marin,il sera procédé à la vente aux

en chères publiques de tout le mobilier se
trouvant dans la maison sise à Fera, cm-
chli, Rue Bulgar Tchurchi No 112.
Ces meubles consistent en :

Merveilleux salon laqué complet avec

rideaux en soie, chambre à coochei.
meubles pour salon, meubles en nacre

Damas, bibelots, objets d art, biffe ,

table, tapis, ehaises, glace, argenterç^
lit en bronze, canapé, lustres, armoire à
glace, lavabos etc. etc.

Piano, une jolie vitrine marqueterie.
La vente se fera au comptant. L'ache-

teur payera 3 010 en, sus comme droit de
criée,

Y. Portugal
Gominissaire-Priseur

63, Grand'Rue de Péra 631

Œeuls agents : S.P.l, (Sx-lratelli HailH)--Calata Rue MaL
moudié 11 Tél. réra 1761 Stamboul rue Meydanjik 15-18 |j
Tél. S'siboal. 562. sJ

fcŒlSCTM
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ВАЙСА ITALIANA DISCONTO
Société Anton. Gap. entièrementversé, Lit.315,ООО,ООО

Réserves Lit. 73.000.000

SIEGE SOCIAL A ROME
»«»».»<■

Sièges, Succursales et Agences dans 150 villes d'Italie
siègkes

Constantinople.—Paris.—Marseille.—Barcelone.—Rio de Janeiro.— Santos,
Sao-Paolo.— Tunis.—Massaoua [filiale enitonoma): Banca per l'Africa- *

Orientale. — New York [filiale antonoma) : Ralian Discount к Trust Cy.
Siège de Constantinople

Rue Voïvoda, ûalata, Téléphone Péra 2113-21К

-A-O-ElïTCE STlA.lhvÉBOTTXj
Sadlkié han, Rue Aladja Hamam Djadessi Téléphone Stamboul 716,

AGENCE A PERA
Grand"Rue de Péra N0 355. Téléphone Péra 2550.

Avances contre gages.— Escomptes d'effets.— Emission sur l'Etracger.
1 —Ouverture de comptes courants. —Réception de dépôts à échéance fixe, à

jh'J ntérèts —Toutes autres opérations de Banque.

BANQUE D'ATHEHES
Société Anonyme

CAPITAL entièrement versé: Drms h-6,ООО,000
ATHÈNES

с ATHENIENNE >

Siège Social :
Adresse Télégraphique
SUCCURSALES ET AGENCES

ENCrMÈJCJfâ ; Le Pirée, Salonique, Pairas, Janina, Volo, Agrinion,
Larissa, Cavalla, Calamata, Tripoliiza, Chio, Samos,
Vn'f.r/ с Ccrlovassi, Lemnos,Castro, Métélin, Syrie,
Cariée, Candie, Rethymno. Cnalcis,Argosloli.

A SMYRNE :

EN TURQUIE ; Constantinople [Galaia et Stamboul)
ENEGYETE ; Alexandrie, Le Caire. Port-Said.
EN ANGLETERSIBJ;Londres, N• 82 Fenchurch Street,Manchester

A CHYPRE ; Limassol, Nicossie.
La Ranque d'Athènes fait toutes les opérations de Banque

telles que : Escompte i'effete de Commerce et de Bauque. Avances sur

sur Titres, Marchandises Encaissements simples et documentaires

tous les Pays, Emission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et

circulaires. Ouverture d'accréditifs simples et documentaires. Ouverture

de Comptes Courants simples et garantis. Garde de Titres à de prix avan-

tageux. Locatiion de Coffres-Forts de tontes dimensions à de conditions

avantageuses pour le Public. Achat et Vente de Devises et monnaies

étrangères.
La Banque d'Athènes fournit des renseignements со merciaux.

La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Compte de Dépôts à

Vue et à Echéance fixe.
Service spécial de (laisse d'Epargne.

m

AVIS

Trois grands modernes et apyres dépôts

Vins de Bourgogne: Poulet Père et Fils*, "Г*AN * <***>. P «"? A'"3" ■

_

бь
^ ^

llaskeuy.Capacte de chacun 4.500 tonr.es :

\ Pour plus amples renseignements s'adres-

VIENNENT D'ARRIVER :

Bordeaux ; de Luze.

» » Capri blanc : Ronff.

» » Neuchâtel Cru içi S Goutte!
d'or : Châtenay Sam. j

» » Apéritifs : Dubonnet.

» Vermouth Italien

» d 'Yv° rne Cl,«eRocher obrisi
2

1rêvey.

.flàmpagnee: Victor Clicquot,Geor- j
ges Goulet et diverses autres

marques renommées etc.etc.ete.;

ser S D.G R A. Journal Bosphore,

Со-
.wd.

EN VENTE CHEZ :

Mrs. NICOLI G.LALAS Fils
Hôtel-Restaurant Suisse, Nicoli

Péra.-Gonstantinople.

ATHIN AÏKI
Cie A 10ayrned'Assurance

au Pirée
Assurances contre les risques
d 'incendie et contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Constantinople :

Etienne Zicaliotti et Fils
Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

Service des vendredis et dimanches
DESCENTE

6 30 de tnhen beil couz bech
6 15 de yenim mess buyu ther yenik

sten boya r-hiss beb arna orta bech

6 15 de beic p-bag tchib canl a-hissar
cand

7 45 de couz scut
7 de yénim mess buyu ther yenik;

sten émir boya r hissàr beb arna

8 15 de couz.

7 4o de yénik béic p-bagt tchib canl
a-hissar cand vaoi tchen beil

8 45 de couz scut

7 4q de a-r-cav yénim тезз buyu kiret
ther yenik

5 45 de arna scut
8 45 de yénik beic p-bagt tchib canl

a-hissar cand vani tchen beil couz
9 15 de scut bech
10 de seut 1

10 15 de couz seut bech
8 45 de yénim mess buyu ther yénik '

sten émir boya r-hissar beb bech
11 30 scut

10 30 de yénim mess buyu beich yénik
émir canl a-hissar cand arna tchen
beil couz (suppr. les vendredis).

12 40 oe sent couz bech
11 45 dq yénim mess buyu ther beic

p-bagt Ichib canl a-hiss cand arna

tchen beil couz (les vendredis un

quart d'heure plus tard).
1 de scut bech
12 45 de beic yénik sleD boya г-hiss beb

arna ot ta bech (suppr. les dim.)
12 45 de yénim buyu ther beic yénik sten

boya r-hissar beb arna tchen beil

(supp. vend.)
3 20 de scut
4 20 de sent
4 30 de bech scut
2 25 de couz beil tchen arna cand
6 20 de scut couz

4 10 de yénim buyu ther beic yénik sten

boya r-hiss beb arna orta bech
(supp les vend.)

4 45 de beic p-bagt tchib canl a-hiss
card arna tchen beil

б 45 de bech sent
6 35 de scut couz

7 de bech scut
5 40 de a-r-cav yénim mess buyii kiretch

ther yénik boya (les vendredis un

quart d'heure plus tôt et touchera
beic sten émir r-hissar beb arna !
orta bech)

fi 45 de beic p-bagt tchib canl a-hiss
arn

7 15 de boya cand vauik tchen beii
couz scut

6 35'de mess buyu ther yenik sien émir
r-hiss beb arna orta bech (supp.
les vend.)

8 15 de hech scut
8 30 do scut bech
7 de yénim mess buyu ther beic

p-bagt tchib canl a-hissar cand
arna (supp. les vend )

8 35 de arna tchen beil couz scut (sup.
les vendr.)

s 7 45 de yénim mess buyu thor be\
yénik boya

\ 7 20 de yénim mess buyu ther beia
yenik boya a-hissar beb arna ortc
bech (supp. les vendr.)

MONTÉE
; 7 20 p couz scut
! 7 35 de bech p scut

7 50 p couz beil tchen. arna
: 8 20 p couz scut

8 3o i> arna cayd a-hissar canl tchib
p-bagt beic buyu mess yénim (les

? vendr. de beic jusqu'à vénik)
i 9 15 de.scut p bich

I'
9 15 p yénik ther buyu mess yénim

(supp. les vendr.)
9 20 p «eut
9 30 r> bech Ôrht arna beb r-hiss boya

Gmir sten yenik p-bagt ther kiret
buyu mess yénim

9 35 p bech sont couz
lu 25 de Couz p bech
10 30 p bech arna a-hissar boya yénik

beic ther buyu mess yénim (supp.
les vendr.)

11 p scut
10 55 de scut p bech
11 p bech couz beil tchen arna cand

a-hiss canl tchib yenik
11 55 de scut p bech
12 p bech orta arna beb r-hissar boya

sten yénik p-bagt beic ther buy*c:
mess yénim r-a-cav

12 30 p scut'
1 2o de scut p bech
1 30 p bech arna a-hissar boya yenik

beic ther buyu mess yénim (supp.
les vendr.)

1 50 de bech p scut
2 p scut couz beil tchen arna cand
2 45 de scut p. bech
3 p bech arna cand a-hiss canl yénik

p-bagt beic ther buyu mess yénim
3 p scut

4 p sent
'

5 15 P beb r-hiss boya émir sten yenik j 7 45 p r-:ot couz beb t jhen

ther kiretc buyu mess yemm
5 15 p. scut bec
6 10 p bech orta arna beb r-hiss beya

cand
6 15 p scut couz
8 30 p scut
6 40 p boya sten yenik ther buyu mess

yenim
6 45 p bech beil tchen vani cand a-hiss ï

~ 1 L : л ~ — K/aîn mpcc Г-Я-РЯV ■'

p scut bech
8 — p orta arna beb r-hissar émir r-ten

yenik beic

8 15 Г b^b bdya yenik tber buyu mess

yépim
8 20 p bech vaniк cand a-hissar

tchib p b ?gt heu:
3 30 p scut c r>uz beil tchen

«goe de Scutari -Ponl

canl

uanl tchib p-bagt beic mess r-a-cav ? Гю сn™* .

? 30
vendr" ju°qu'à

b côuz)Clïen^ (1в5 [ б.4зЧ 25*8 - 8-30 9 - 9 30 10-30 11.45

7 45 scut bech j l^ 3 20 4 20 5,20 5 ' 25 6 —6-15 6-35 7.10

8 15 p bech orta arna beb r-hiss boVS i p/u t ,

ySL 8""1 ïé!>ik th"r buyDmeSS |Ti5 7.45 8 20 8.25
,

8'.60 9 20 9.65 11-

3 30 P bech -beil tchen vani cand a-hiss I U3073;l ЛГЙ
4'~

8^Г 5 ' 45 6,15 6 - 30

canl tchib p-bagt beic. ''~, 7- 0 7^l'^ 8
- u-. л u

s Ligne de 8cuian-Bechiktache
л ... п2л кЛ,<|ПлЦа •

i45 p ?cat couz

HORAIRE ORDINAIRE
DESCENTE

U M.
6 30 de couz. scut
6 15 de beic p-bagt tchib canl a-hissar

cand van

7 — de tchen beil couz scut

6 15 de y-mahalé mes^ buyu-déré ther

yénik sten boyadj
6 55 de émirg boyad r-hissar bebek

arnaout ortak bech
7 20 de van tchen beil couz scut

7 i5 de yénim mess buyd kiretch ther

yénik
7 30 de beic p-bagt yéfilk sten érïiivr

15 boya r-hisear beb arna orta bech
-, de couz scut

7 30 de yénik beiep-baght
•a-hissar cand

8 20 de van tchen beil
8 45 de couz

9 — de scùt
7 4o de a-r-cav yénim mess buyuk ther

yenik
9 15 de couz

9 30 de scut
8 40 de yénik beic p-bagtché tchiu

canl a-hisssr cand vanik
9 50 de vanik tchen beil couz
10 15 de couz bec scut

9 — de yénim mess buyuk ther yenik
sten boya.

9 — de cand à-hissar canl tchib yénik
émirg r-hibsar beb arna orta bech

11 45 de yeni mess buyu ther beic

p-bagt yén canl a-hissar cand S
arna tchen beil

12 25 de tchib yenik sten boya r-bissar
beb arna orta bech

1 — de couz scut
2 25 de couz beil tchen arna a-hissar

canl
8 — de a-r-cav yenim mess buyu kiretch

ther beic yeni sten boya r-hissar
beb arna orta bech

2 52 de beb r-hissar boya sten yenik
beic p-bagtch tchib canl a-hissar

cand arna tchen beil conz scut

5 23 de couz beil tchen vanik

6 05 de scut couz

6 23 de orta beil tchen vanik

6 — de yénim mess buyu ther beic

yénik sten émir r-hissar beb
5 35 dè r-hissar boya émir steo yénik

beic p-bag tchib canl a-hissar
cand

7 15 de ssut couz beil tchen

MONTÉE
7 15 p scut beôh
7 45 p couz scut
7 45 p vanik tcben beil
8 — p bec couz beil tchen arna cand

a-hissar canl tchib yenik
8 25 p Scut bech couz

9 — p bech orta arna beb r-hissar émirj
sten yénik p-bagt beic ther kiretch
buyu mess yénim

{) 0*3 p vahik tchen beyl couz
9 20 p hfiCh sc'ttt
9 55 p couz bech sdnt
11 — p bech couz beil ichefi ftma cand

a-hissar canl tchib yenik
12 — p bech orta arna beb r-hissar boya

sten yenik tebib beic ther buyu
mess yénim r-a-cav

12 30 p couz scut
2 — p scut couz beil tchen arna r-hiss

cand
2 15 p bech orta b.eb r-hissar boya sten

tchib yénik
3 — p cand a-hissar canl p-bagt beic

ther buyu mess yeni
4 50 p arna beb r-hissar boya émir stec

yénik beic
5 - Sii bech couz beil tchen vanik

5 20 p eand a-hissar canl tchib sten

p-bagh beic yenik
5 30 p yenik thef buyu mess yénim
5 45 p scut couz

6 — p bech orta beil tchém vanik

6 15 p boya sten yénik ther kiretch

buyu mess yénim r a-cav.

6 ВО p bech arna beb r hissar boya
émir

6 45 p vanik cand a-hissar canl tchib

p-bagt beic

De Soutari à Bécbiktache
7-40 8 15 8 4o 10 35 <L30 12.15 2-10 3-30
4.40 5-30 6-15 6.50 7 10 8.20
De Béchiktache à Scutari :

8 9 85 10-25 10.50 11-45 1-55 3 4 5 5-45

7 8-30

Ligne de Pont-Harenn-Saladjak
6 10 p Harem Saiadjak
5 30 p Harem Saiadjak Scutari

Ligne des lies des Princes
Horatre remanié en vigueur

à partir 16 juin
Départs dés îles

в 30 Prinkipo, Halk, Antigoni, Proti.
7 30 Prinkipo, Halki, Antigoni, Proti.
7 30 Hsiki, Prinkipo (7 h. 45), Maltépé,

Djadirïtostan.
8 30 Cartal, Prifdppo (9 h.), lia ki, An-

tlgoni, Proti.
10 30 Prinkipo, Halki, An'tjgoni, Proti.
4 Cartal, Prinkipo (4 h. Ф), Halki,

Antigoni, Proti et Cadikeuyv
6 Prinkipo, Halki, Antigoni, PYpti et

Cadikeuy.
Départs du pont

8 30 Djadi-Bostan, Proti, Antigoni,
Halki, Prinkipo.

9 45 Cadikeuy, Proti, Antigoni, Ilalki,
Prinkipo et Cartal.

3 30 Proti, Antigoni, Halki, Prinkipo.
5 30 Djadi-Bostan, Maltépé, Halk', Prin-

kipo.
5 45 Proti, Antigoni, Halki, Prinkipo et

Cartel.
7 Proti, Antigoni, Halki, Priekipo.
8 Proti, Antigoni, Halki, Prinkipo.

PRENEZ
GARDE!
Vous risquez votre

santé en vousadres-

'sant n'importe où..

Pour ARTICLES D'HY-

GIÈNE ей caoutchouc-sole

indéchirable allez directement

ta seul dépôt spécial de moyens de

préservation Intime.
Succursale de la maison parisienne

PÉRA, Place du Tunnel No 10

Entrée par la rue Zumbul

Demandez le catalogueillustré gratuit

Offres et Demandes ^

A vendre d'occasionST ZX
Underwood à caractère grecs, s'a ires-

ser à l'Administration du journai

chambres spédiem ,-s ponr
bureaux au-dessus le Fim-

meuble du journal Bosphore s'adresser
à l'Administration du journal.

A louer

quatre chambres, eaa r
électricité, bail A .céder*,

meubles à vendre. S'adresser à l'Hôêlt-

Continental, Petits-Champs Péra. 880-9

Appartement

Gérant Djémil Sioiiffi» avocat

No 104 Feuilleton du BOSPHORE 20-8-21

BARBABAS
Grand roman cinéma es 5 époque:

ONZIEME EPISODE

LE REVENANT

V. — LA PRISONNIERE

Il attira Ricardo à l'écart:
— Ricardo, mon camarade, le poste de

commandant du château est honorifique
mais peu rétr ibué. Je m'en suis contenté

jusqu'ici parce q e je préfère l'honneur à

l'argent. Mais, a la longue, on s'ennuie

entre quatre murs, sur un roc pelé... Tan-
dis que vous vous baladez a Nice, à

Cannes, à Monte-Carlo, moi je reste ici à
me tourner les pouces...

— Chacun sa place, dit sèchement Ri-

cardo ; le patron t'a' mis à celle-ci, tu

n'as qu'à obéir.
— C'est ce que je fais, s'empressa de

répondre la Taupe ; rassure-toi, je n'ai p»s

l'intention de briguer la tienne et me con-

tenterai, pour récompense de mes ser-

vices, d'une petite gratification.
—Combien? demanda Ricardo, qui était

plus spécialement chargé de la gestion fi-

nanciere.

—Il ne s'agit pas d'argent ! Vous n'a-

vez que ce mot à la bouche ! Moi, je suis

moins intéressé, plus poétique... Jo t'ai

dit que je m'ennuyais. Ricardo ; je m'en-

nuie parce qûe, tout vilain que je suis,
j'ai un cœur... Comprends-tu cela? J'aime
la beauté, la fraîcheur, la jeunesse, et
souhaiterais, puisque de toutes façons
cette poulette va quitter notre vallée de

larmes, lui exprimer, à ma façon, le goût
que j'ai pour elle... Ca ne grèvera pas
notre budget et me donnera la patience
d'attendre un emploi moins chaste et

moins austère.
— Le béguin, quoi ? ricana Ricardo.

—Appelle ça du nom qui te plaît ; l : im-
portant est de se comprendre. Je pense

que le patron ne s'opposera pas à mes dé-
sirs, et je te prie de les lui transmettre.
i

—Drôle d'idée ! murmura Ricardo, mais
puisqu'elle te chante, je vais...

11 n'acheva pas sa phrase et courut au

fond du corridor où l'appelait uqe sonne-

rie électrique. La Taupe reprit sa faction.

La certitude d'avoir cette jolie fille à j|
bon compte le ravissait. Que lui importait
que sa joie fût sans lendemain et son

amour mal partagé ?... Le principal était
de satisfaire son désir sans mécontenter
Strelitz... Et -Strelitz avait d'autres sou-

cis que de plaire à une gamine condamnée.
Cependant, Ricardo avait saisi un ap-

pareil téléphonique :

— Quel numéro ?

— Quarante-trois, Barrabas.
— Bon ID'où parles-tu ?

— De Nice. ,•

— J'écoute.
— L'avocat et le journaliste allaient

bien au palais de justice, je leur ai fait la

commission : tout va, ne touchez pas à la

petite, on vous expliquera...
N'ayant entendu qu'une partie de la

conversation, la Taupe pensait qu'il s'a
gissait d'une de ces nombreuses coramu-
nications grâce à quoi Strelitz demeurait en
contact presque permanent avec ses hom
mes. Il n'y prêta doue qu 'une attention re

lative, préoccupé surtout de regarder

Françoise, de détailler le charme de sa J Si tu m'as raconté une bisgue, je le sau-

personne, la clarté de ses yeux, la blan-1 rai, et le patron le saura aussi. .. Cette

cheur do son teint, l'élégance de son petit

corps que même les haillons ne parve-

naient pas à enlaidir, savourant par avan-

ce le plaisir rare et raffiné que .lui assu-

rerait la possession de ce morceau de roi.

Il s'enhardit, prit sa main et tenta de

lui entoure/* la taille.
— Un instant ! ordonna Ricardo eu re-

venant vers lui.

—Alors quoi, on ne peut plus s'amuser?

maugréa la Taupe.
— 11 y a temps pour tout, répondit Ri-

cardo d'un ton qui n'admettait pas la ré-

plique. Laisse ça.
— Tu fais bien le malin, gronda la Tau-

pe ; ce qui est convenu est convenu... va

voir là-haut si j'y suis.

femme est à moi, et gare à qui y touche

ou ^e met'en travers de ma route !

— Assez de boniments viens !

La Taupe s'approcha jusqu'à effleurer
son visage ;

— Tu sais comment ces affaires-là se,

lèglent, là d'où on vient ?

Tout en parlant, il ouvrait son cou-

teau dans sa poche, Ricardo poussa

le canon d'un /revolver dans la sien-

ne.

— Si c'est à ce jeu-là que

une banquette tandis qu'un vieux bon-

homme à barbe blanche et d'allure res-

pectable, installé devant un pupitre', clàs-
sait des dossiers.

La Taupe s'assit dans un coin, Ricardo

s'approcha du vieux :

— Des nouveaux ?
— Arrivés ce matin, répondit le, vieux

sans cesser de compulser ses livres.

Ricardo considéra les trois hommes.'
Deux d'entre eux étaient assez proprement
vêtus, le troisième, qui semblait harassé

et jetaient autour de lui un regard crain-

tu veux tif, était vêtu de loques, mais tous bois se

ressemblaient par une même contraction
jouer; je suis ton homme,

Ils se mesuraient du regard et profè- J du visage, un maintien à la fois soumis et

raient leurs menaces, les dents serrées,

en hommes habitues à la bataille,

remettrons

menaçant. Ricardo les examinait comme

un marchand d'esclaves, palpait leurs

— Nous remettrons ça, gronda la ; membres, sifflotait avec un rire en coin

Françoise se débattait, reculait, tentait ) Taupe en retirant les mains de ses po-1toidait sa moustache,

d'échapper à son étreinte. Ricardo abattit f ches.
I

— * on av *s ' 'a Taupe ? demanda-t-il.

la main sur l'épaule du coquin et répéta :

— Laisse ! Ordre du patron.
— Ah!.., murmura la Taupe, soumis...

Ah !... c'est différent,.. Ily a du nouveau?
— Il faut croire, répondit laconique-

ment Ricardo : viens...

La Taupe eut une seconde d'hésitation j
ot murmura, penché vers son complice :

—- Attention à ce que tu fais, Ricardo !

I—
A ta disposition, répondit Ricardo !

en imitant son geste. Pour l'instant, au

| rapport, la-haut !

Ils sortirent de la cave, la Taupe ferma
la porte derrière lui, suivit son compa-

gnon sans ajouter une parole et ils entré-

rent dans une vaste pièce, sorte de bu-

reau, où trois hommes £tteRdaient sur

— Je m'en fous, répondit la Taupe,
décidément de fort mauvaise humeur.

(à suivre:


